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Près de Vendôme, la statue de saint Vrain

et les reliques ont disparu d'une chapelle

Le pèlerinage devrai! avoir lieu le 1er mai
Vendôme. — Jeudi soir, M. le

Curé de Pezou était informé que
la chapelle dédiée à 6aint Vrain,
située à environ deux kilomètres
au nord du bourg de Saint-Fir-
min-des-Prés, en direction de
Pocé, avait été cambriolée.

On ne sait à quelle date le
voleur a pénétré à l’intérieur du
bâtiment et, à ce jour,, aucun
renseignement permettant d’orien

ter les recherches n’a pu être
recueilli.

Par contre, ce qui est certain,
c’est que la statue du « bon
saint Vrain », œuvre d’art en bois
sculpté et peint (cette statue est
classée) a disparu et, avec elle,
les reliques du saint : une frac
tion notable du crâne, une frac
tion de côte et un autre osse-

ment, reliques qui se trouvaient
dans une ..belle châsse de bronze,
vernie.

Le pèlerinai,.
aura-t-il lieu ?

On sait que, chaque
1er mai, de nombreux fidèles
continuent à se rendre à Saint-
Vrain. Ainsi est maintenu un

très ancien pèlerinage.
En raison de la disparition de

la statue et des reliques, on se
pose la question de savoir si le
pèlerinage pourra se dérouler
cette année.

A moina que, d’ici là, l'enquête
ouverte par les gendarmes de la
brigade de Pezou, ait permis
d’identifier le voleur et de récu

pérer les objets saints.

La statue de Saint-Vrain, haute

de 65 centimètres, qui a été volée.
Pendant la Révolution elle avait

été cachée à La Grapperie, chez

une famille Belluet, de bons chré
tiens qui l'enfermèrent
vieux coffre, dans le i

leur ferme
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A Sainl-Firmin-dei-Prés :

SAINT VRAIN ÉTAIT A SA PLACE

POUR LE PÈLERINAGE TRADITIONNEL
Le vol de la statue de Saint-

Vrain, à Saint-Firmin-des-Prés, a
causé on le sait, une certaine émo
tion parmi tous ceux qui, chaque
année, se rendent en pèlerinage à
la petite chapelle qui lui est dé
diée.

Pour 1967, ce pèlerinage a eu
lieu lundi dernier 1er mai et St-

Vrain avait retrouvé sa place, sur
son socle de bois, au milieu du
chœur.

Un sculpteur talentueux .* M-

Touret.. dps Mjntils,. a exécuté
effet, une très bonne reproduc
tion de la statue à partir de do
cuments photographiques aussi tous
le$ fidèles ont-ils été très agréa
blement surpris.

Us ont été d'ailleurs nombreux.

à suivre les trois offices de la

journée. Le matin, lors d'une messe
M. l'abbé Le Boursicault, curé de
Pezou, a béni la nouvelle statue
laquelle a été remise en place par
M. l’abbé Cormier, ancien curé de
Saint-Firmin-des-Prés et actuelle
ment curé d’Azé.

Les différentes cérémonies qui
ont marqué ce pèlerinage 1967 à
Saint-Vrain ont été dirigées et ani
mées par le chanoine Champeaux,
l’abbé Le Boursicault, l'abbé Cor
mier et Fabbé Roger, ç^r<>4oyen du
Mofée.

La procession jusqu’au calvaire
qui devait avoir lieu l’après midi
a dû être annulée en raison du

temps pluvieux et assez froid qui
régnait lundi sur notre région. s

|] o M\r tlk fu/|nute *jvu ~S ALUli
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DE NOMBREUX FIDELES

ONT PARTICIPE AU PELERINAGE

DE SAINT-VRAIN
Le pèlerinage traditionnel du

premier mai à St-Vrain a été
favorisé par une température
Idéale. Nombreux ont été les

pèlerins venus prier leur Saint
vénéré dans la chapelle située
sur la petite colline à quelques
kilomètres de St-Firmin-des-
Prés. Les différents offices ont

été présidés par M. l’abbé Boi
tard, de Blois, qui assisté des
prêtres des environs, a pronon
cé les différentes allocutions de
cette Journée.

La procession au calvaire si
tué au pied de la colline et ie
salut à la chapelle ont terminé
ce pèlerinage très fréquenté.
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UNE PARTIE DES FIDELES AYANT PARTICIPE AU PELERINAGE
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SAINT- FIRMIN-DES-PRÉ5 (E.Dioc.Blois) (Loir & Cher)
SAINT VRAIN

L. N*E Vendôme. Cn et doyenné de Morée. Par St.Firmin-des-Prés.

(Mich.64, N'E pli è)
O Chapelle isolée sur la route de St.Firmin des Prés à Rocé, à la traversée du

Réveillon.

Seule chapelle indiquée sur 1/100.000% Feuille I, 10 Vendôme

0. Guérison des douleurs. Protection des enfants avant et après leur naissance.

Protection du bétail.

I. Statue de St.Vrain, en bois. Reliques données à la paroisse en 1883 par l'Arche'

vêque d'Avignon.

ET. 500 personnes venant d'un rayon de 80 km. le 1er mai



H. Prieuré (dépendant de l'Abbaye de Fontgombault) fondé par le seigneur de Lisle au XlIIe s.

Le prieuré tombe en ruines, on construit alors une chapelle. En 1887, toujours sur le même

emplacement, construction d'une nouvelle chapelle, - ce qui restait de l'ancienne servant

de sacristie.

Abbé Jean PELTIER, Le bon 5t Vrajn, sa vie, ses miracles,

la paroisse de 5a int-Firmin-des-Prés. Vendôme, 1939, 89 p.

son culte en
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IE NOMBREUX FIDELES

O T PARTICIPÉ A LA JOURNÉE

AU PÈLERINAGE A SAINT VRAIN
La petite chapelle de Saint-

Vrain, près de Saint-Firmin-des-
Prés, a reçu la visite, le jour du
1er mai, de fidèles extrêmement
nombreux, venus parfois de très
loin.

Mgr Goupy, évêque de Blois,
qui présidait pour la première fois
ce pèlerinage, a prononcé pendant
la grand’messe une homelie très
appréciée au cours de laquelle il

circonstance en ce jour du l*r
mai. Pour cette grand'messe, l’as
sistance débordait très largement
les limites de la chapelle.

Les autres offices, les évangiles,
les chants liturgiques ont été di
rigés par l’abbé Le Boursicaud,
curé de Pezou, le chanoine Cham
peau. l'abbé Roger, curé doyen
de Morée, l’abbé Cormier, curé
d'Azé.
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Le vrai fidèle de SAINT-VRAIN

Est avant tout un bon chrétien

Paroisse de Saint-Firmin-des-Prés (L-&-Ch)
Pèlerinage à 3t-VRAIN : 1er Mai.

NOTICE sur la vie de St VRAIN (513-590)..

St VRAIN (sanctus Véranus) est né au Vie siècle!en 513 au bourg de VÆJCUJSE.à 15 km d' AVI
GNON dans une famille très chrétienne. Dès son jeune âge»il donne des marques d'une intelligence
et de vertus peu communes. Jeune homme, il part comme pèlerin visiter les tombeaux des saints et
les églises les plus proches de son pays. On le trouve à MENDE à la fête de St PRIVAT (2l août)
Devant le tombeau de ce saint, il passe la nuit en prières. Dieu l'attend là. Il 1 ' appelle .VRAIN
sera prêtre. Revenu dans sa famille, il se prépape minitieusement au sacerdoce. Il recevra le sa
crement de l’ordre à MENDE en Lozère des mains de l'Evêque PRETEXTAT. Prêtre exemplaire, véri
table apôtre de Jésus-Christ,il voit malgré lui grandir sa recommée. On le considère partout
comme un Saint.

La Chapelle de St VRAIN à St FIRMIN-des-PRES possèdo un tableau où sont reproduits un cer
tain nombre de ses multiples miracles. Un bel ouvrage (st VRAIN 1 sa vie, ses miracles, son oulte en
la paroisse de S ûnt-Firmin-des-Prés) écrit par M. 1'Aobé Jean PELTIER. ancien curé de la pa
roisse nous décrit en passant,d'après ce tableau, chaque miracle accompli par le saint à ROME
d’abord,puis à RAVENNE, AL3I ,Ttï RIN ,MILAN , BRI ANCON , EMBRUN ,C AV AILLON, ARLES et à VAUCLÜ3E enfin.

L'evêque de CWAILLON vient de mourir.On pense à lui donner VRAIN comme successeur .Malgré
ses objections et ses hésitations,on le persuade de consentir.il est sacré Evêque en 568. Nous
le voyons alors prédicateur et tour à tour écrivain et constructeur d'églises et toujours défen
seur de ses dieeésains. "Dans le dessein de restaurer la discipline éccïési astiqu e affaiblie par
les guerres intestines; le pieux roi GONTRAND, second fils de CLOTAIRE 1er roi de Bourgogne et
d'Orléans, réunit en 565 à MACON ,un concile de tous les Evêques de ses états au nombre de 43 «VRAIN
figure glorieusement parmi eux et prononce un fort beau discours sur les vertus nécessaires au
pretre.

Revenant de MACON, VRAIN doit se rendre d'urgence à ROUEN pour y accomplir une péniole mis
sion. Lp reine FREDEGONDE vi ent de faire assassiner son Evequ e PRETEXTAT. Le saint est accompagné
de l^Eveque de SENS ot de celui de TROYES. Le^chemin qu'il doit prendre l'amène à passer par le
Vendômois.On est à. la fin de l'hiver,il s'arrête un certain temps au village de REVILLON-lez-VEN-
DOSMES«lieu situé entre le hameau de ÛHAPPEDASNE «t le 3ourg de ROCE.C est-à-dire à l'emplacement
de l'actuelle chapelle de St VgAlN. Là,il fait de nombreux miracles,on accourt de partout pour le
voir,pour l'entendre, et pour être guéri. Sa renommée dans la région devient é jnnante,et chez
nous depuis le 6° siècle,son culte a toujours été en très grand honneur. REVILLON-lez-VENDOSMES
devint un lieu de pèlerinage.

plus tard un prieuré fut fondé par le Seigneur de LISLE pour qu'on puisse prier là où s'é
tait arreté le Saint et recevoir dignement les nombreux pèlerins qui venaient demander une grîice
ou^leur guérison. Du reste, l'ancienne chapelle que nous voyons auprès de la nouvelle date a peu
pree de cette epoque.
* De ROUEN. VRAIN est appelé à PARIS. Le roi CHILDE3ERT II, roi d1 AJ STRASIE l'a demandé pour
etre le parrain de son fils THIERRY. Malgré son âge, malgré ses fatigues, malgré les appels in
cessants qu'on lui fait de toutes parts,il se dévoue sans cesse tant au bien ae ses diocésains
qu'à celui de l'ETAT•

Il a 77 ans et; DIEU va bientôt le rappeler à lui. Parti de CAVAILLON pour le concile provin-
vial d'ARLES.il ne reverra jamais son diocèse. Il meurt terrassé par la maladie,usé par l’age et
le travail, c'est le 11 novembre 590. Reconnu saint dès son vivant, il fût après sa mort l'objet
û‘un culte quasi universel. Innombrables sont les personnes qui de tous pays ont depuis sa mort

sa protection, Voisi ce qu'écrivait de l'Evêque VRAIN, "Grégoire de Tours" : "Ce fon
tife était l'un des plus saints de son siècle; la plupart du temps, il lui suffisait avec l'aiae
de Dieu, de tracer un signe de croix pour guérir Ceux qui l'approchaient,

La petite chapelle de Saint-Vrain était manifestement trop petite pour recevoir les pèlerins
qui se pressaient surtout chaque 1er Mai,sur la colline où s'élevait jaais Révillon-lez-Yendosme«
un pretre zele, cure de Saint-Firmin-des-Prés» l'Abbé GATIEN décida de construire la belle bâtisse
que nous admirons aujourd'hui. Ce ne fût pas chose facile. Commencées en 1883»les multiples re
cherches d'archives,les consultations ne permirent pas de construire la chapelle tout de suite.
Cependant, aprè s un travail long et acharne ,1'Abbé G ATIEN » pouvoit accompagner Monseigneur LA30RDE»
^veque de Blois qui en posait la première pierre,le 5 Juin 1886. Les travaux furent poussés avec
diligence. Le jeudi 17 Mars 188?, Monseigneur LABQRDE tenait bénir solennelement la nouvelle cha-
pellr au milieu d'une grande foule de pèlerins. L'abbé GATIEN avait trop peiné à construire ce
sanctuaire pour ne pas l'aimer beaucoup, Maintenant» chaque pèlerin qui monte à la Table Sainte
pour y communier, pour y prier, pour y faire dire un Evangile, ou pour faire brûler un cierge, passt
su r une pierre tombale » C ' est c « loniian. ^onno <=> la y-n n a a 11 nv. kx n „+- -î

Un tel exemple ne devait *x
fit pour St VRAIN ce que nravait
d'une tribune, de chaises, d'une
perie très agréable y fût peinte.

Notre reconnaissance va d'autant aux donateurs généreux qu'aux prêtres dévoués. Le passé
est un gage pour l'avenir.

pas être perdu. L'un de ses successeurs,Al'Abbé Jean PELTIER
pu faire son prédécesseur. La chapelle fut successivement dotée
statue de St JOSEPH, d'une statue du Saint curé d'ARS. Une dra-
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